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LE C O N F U T RUSSO-FINNOIS 
w m M LA raurni r-ar» *~« 

L'activité patriotique 
des « Lottas » 

(Suit* da la première page) Cette action montre que las 
pian» pour une campagne d'hiver] 
ont échoue. 

Aptes 1» ««faite des 163*. 184* 
et ut- divisons russes A •«•émue- • • - • • - » - - •—-— ,-~ . 
Mbni et a Mate, 1* menace sur tel que de mat-MAJor de Leningrad ^ • • «*». «^..»t« H— . . . . . . . 
front de taHa était toujours grande i AcUona d'éclalreur» dan» tous Fanny Luukkenen, et a »on siège 
et la preMton paraissait s'accroître. -les secteurs, et i. certains endroits. central à Helsinki, « l e forme 33 

- m- •• *- - - -tt.i.'«"»«*»i«nri AM nftitMi divisions I j . _ * _ , _ . _ a,..,.!. __ JM . M.|1L_ |^_ 

Un conuBiuàquc russe 
« à retardement » i „ . . , ,̂ -,-i 

Moscou l̂T janvier - commun! Une organisation impeccable 
. . - , _ . . . » i_i , ,i L'Association est dirigée par Mme 

- _ . - • - . , , , Jaft s'accroitre.ues secteurs, et a ctniiu 
H^ES1"?^** l'armfe r ^ ^ a U V - | r ^ ï ^ e n ^ , ï , r P e ^ t e S

K : i ? ^ J S ' 0 S S
n k i ^ * c t ' ' <"v«és en «00 sections l e e^Alt^tljçervIsurlagrawlroutelO»» ^ . « ^ r j l e_ »tç4a.^ un! c a l e s q u l ^ ^ m m a x l m u m l a 

detal la i Revanleml et la côte, i8'I'0UPe d'éclairéurs soviétique 
M C ^ m « e n ^ ^ ù % ù w ^ n t | & e ^ " t l ^ ' h S o n ^ ' r ^ T q m t ^ e ^ v ^ o n t é T d « : capacité» de ç ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 1 ^ 9 ^ ^ ± 
à tourner l'aile de Suomueealml. » abandonné vingt -six mitrailleuses .que « Lotta ». D'abord la section 
J î^eït»u©tïôn"d« ce^mouvement | Sur l'Isthme de Carélie, engage- sanitaire ou se font des cour» spé-
^ w « S i ^ r t » forces Inconnues ments d'avant-postes au cours des-ldaux d'infirmières qui s'occupe de 
5-J*_ÇS!"i lcl ~L^7Z-£* „„nou«ls l'ennemi a subi de grande» vainement sanitaire Ensuite la 

se de forces Inconnues; menu a avant-posies au cour» oea- «aux cnniirmieres qui s occupe oc 
ftnlàndalees à Karmiruatur! ont quels l'ennemi a subi de grandesji'équlpement sanitaire. Ensuite la 
créé une grande nervosité au qu-r-; pertes. m M_ m ,_ . ,__ [section du ravitaillement instruite - ? —- . >-.>Bd*. ."«rvo»'.^ » L g u ' r - | ̂ l y - , , . . . , .„*<-!„ i.«rf..iM!section du ravltttlleraent instruite 
Ust général soviétique. Les Finnois; arn plusieurs endroit», lavlatlon . , • , . . 
" -^Tsartrtanïntleur.i maigre.1 soviétique a effectué des vols d^ depuU lorigiemps A prévoir et A 

="! .Tii_.«»^ .* . iw-nh.«i* /i»«! pourvoir aux mille besoins qu'en-
déplôtent Activement leurs maigre» soviétique a eneciue Q B ™s ^ 
J S e e T p w déclencher un nouveau 1 reconnaia»ançe et a bombardé des 

Mal» Us disent qu'en ce moment 
les Rusas* M retirent trop rapide
ment pour permettre une t-lle 
manœuvre. 

baltes où les Soviets 

objectif» "miÛWrëa." 

5 . 0 0 0 volontaires italiens 

pour la Finlande 
Kaunas. 20. — on mande de Rc-

pourvoir aux mille besoins qu'en
traîne une guerre. Troisièmement 
le service de l'habillement qui four
nit à la Garde Civique, en ne fai
sant payer que le tissu, «es unifor 
mes. ses képis, etc.- Chose curieuse, 
actuellement ces c Lotta» » s'ingé-

LE DISCOURS 
DE LORD HALIFAX 

(Suite de la première page) 

«. Si nous avions basé notre poli
tique sur l'affirmation de Hitler 
qu'il n'avait pas l'Intention d'atta
quer nos intérêts, nous aurions cer
tainement rppris, le moment venu. 
après qu'il aurait eu renié sa parole 
et réduit l'empire britannique A ~ 
merci. qu'il réalisait tout sirnj^ 
ment l'intention, q ni a souvent et 
publiquement proclamée dans 
f Me i Kampt », de faire du peuple 
allemand le maître du monde et que 
nous n'avions par conséquent aucun 
motif légitime de plainte. » 

Plus loin, le ministre, vivement 
acclamé par l'auditoire, déclara avec 
force : f Je n'hésite pas à affirmer 
que J'aimerais eent fols mieux être 
mort que vivre dans un monde placé 
•eus la bette du gouvernement 
rail. » 

t̂ aa atata h*.lt#« où lux Aôviet&l naunas. .su. — vu U M W I UV «V-I 
« ^ a î r ^ » n r b « ^ o u p d i n f l u é n ! l m e que Jusqu à présent »-000 Jeunes actuellement ces « Lotta» s s'ingé-
ce tous le» rannorta «ont unanimaai'tallen* o n t contracté des eng i e-!nlent à utiliser pour le capitonnage 
A •ceetater que lesTRusses »ont! , n e n U volontaires à la légation de^es gilets et couvertures de soldats. 

—Mai de maintenir leurs «jp-j—nlande. \UBe matlère tout à fait Imprévue : 

fi***! P"" » W * 5 « " J ^ ^ l b j M e k r ABO tHa-mt! ûnëcinquième 
térioration» ont ete provoquées par' - - — . . . 

tir de» pièces d'artillerie elles-

I . , I . . . . . I rrnti pour les forcés 
engagées en ce moment où la Fin
lande connaît de» froide tels qu'on 
n.'«n n paa vue depuis eent ans. 

De nouvelle» mutineries ont 
éclaté à Mourmansk - Petrevedkosk 

Îl dan» 
u Word. 

LA CONTRE-OFFENSIVE 
FINLANDAISE 

DANS LA RÉGION DE SALLA 
Helsinki. 30. — Dans la région 

de Saila, la contre-offensive finlan
dais* A compètement réussi et les 
Russes ont été obligés de se replier 
Une fois de plus, le haut eomman-
dément soviétique qui. dans cette!?0™ "*"• .""*"" » i » ™ " * • 
opération caressait l'espoir de cou- l e u r maximum de puissance 
par 1» rtnlande. doit s'avouer LITVINOV EN DISGRACE 

^ " n o r d - e s t du lac Ladoga, dans L 8 i o < * h ? l r a l 0 - T J 1 ' ^ ^ , 6 * S" 
la région de Pltkaranta. les troupes, formation» venant de Moscou. M 
soviétiques, après les batailles très!Lltv'n,ov- 1 ,"a v»' t . * i ^ . ' î ^ m i f « ^ 
violentes que nous avons S1gnalécsidu_»«-Vlc* ?** ^ • • • " " ' f g g -
A Klttela. sont maintenant coraplè-!^»- » ie" -J* t ° m b l r * * * ! " £ : 

» • - - ^- . — —: . - i . i . ment en disgrâce en raison de sor. 
opposition intransigeante A ' - ' 
guerre russo-fin'andaise. 

U RENONCIATION Les hommes «Je 23 ans 
à la nationalité seront immatriculés 

française 
par les jeunes gens 

belges 
nés en France 

(Suit* de la première page) 

L'aide à U Finlande 
LorJ Halifax observe que cette 

même Allemagne qui avait aidé la 
Finlande A protéger son Indépen
dance en 1918 et avait conservé 
avec ce pays les relations les plus 

(Suite de la 

Les sous-marin» ont plongé et se 

dans la troisième 
semaine de Février 

Londres, 30. — On «'attend qu'u-! ues sous-marui» «m, inmis^ ^ •*= 
ne déclaration officielle sera pu- iSOnt enfuis dès qu'Us ont aperçu 
bliée la semaine prochaine, fixant Mes patrouille», 
la date d'immatriculation du con-| Maintenant — croit-on — ils ont 
tingent des hommes de 23 ans. ; regagné leurs bases et ont aban 
Cette date sera probablement 1A se-1 donné ienr tactique favorite com 
conde ou troisième semaine de m e inefficace. 

On pense à l'Amirauté comme a 
la Royal Air Force que les Alle-

avec ce pays les relations te» plusl"'" • ; " — ; • - • — 
amicale» s doit supporter une lour-j'8 » i

j*,n v . ,!lf!ïfi" ,Je i ï ï î J Î Î ïïiï 
de part de blâme », aujourd'hui P»uMui ««mander de prendre sets 
aue l'indépendance de ce pays . £ ) * , * & ^ • ^ . ^ 1 ISTS*?. 
yxi, nouveau menacée « par une 
agression brutale et qui n'avait nul
lement été provoquée- » 

Lord Halifax rappelle à ce pro-

une matière tout à fait Imprévue 
Un croiseur soviétique ]ce stock considérable de papier 

L ». À . . m L . ) dont dispose la Finlande et qu'elle 
nors ae comoai | n'arrive plus A exporter. La qua-

Helsinki 20 — On apprend i«_.| t r i è m e section est chargée des ser-
2 ! ???< ,3ZJ5 IFZZiï*?»^ vices financiers nécessaires à l'orga-

* --t. _ • ^ w • • . sont actuellement en cours sur lé . — , . 
dan» l'autre» centres militaires croiseur soviétique « Révolution nidation. Elle reçoit, certes, une sub-

'd'Octobre » exigeront sans doute vention de l'Etat, mais a néanmoins: LOJ,! Haiuax rappeue a ce pro-
plusicurs mois. On ne sait pas^besoin de recourir h des collectes, àlpo, qu-u «trait contralr; A l'intérêt 
exactement quel genre de domma-jl'organisation de fêtes et à des ! public de dévoiler les mesures prises 
ges ont été causés au bâtiment.ijons individuels et collectifs pour'par le gouvernement britannique 
m«i« m i»nt surjooser aue des de - l

b o u c l e r soa b u d g e t U n e cinquième | P?"r .aider )A Finlande ; mais il 
branche, de formation plus récente, 
forme, non pas des femmes-soldats 
proprement dites, mais des femmes 
directement utilisées a certaines 
besognes purement militaires. Par 
exemple, le rôle de l'agent de liai
son, celui de guetteuse d'avion, ce
lui d'agent technique d'armement;"» « - » — • - , — - —• 
où sont employées les femmes-in- ;Jj« * L ^ H ^ m U e T p a s s " S 
génieurs. etc.- Le personnel fémi-j u e VAUe

H
mtLgae „ t déclanché une 

nui affecté A la Défense Aérienne i grand- offensive terrestre. « cela 
est très Important, t'emlèrement équivaudra à une grand» viotoire 
une « Lotta » intrépide qui. sous peur tes ailles ». 

^june pluie de balles, occupait dans 1* Grande-Bretagne a déjà tiré 
U ! un avant-poste un service, de Signa- & Ï « & « ™ J C ? ^ ï ^ n ï 

La déclaration dont U s'agit doit 
être effectuée avant le 2S JaAvier 
oourant. 

Cette disposition du décret du 10 
octobre vise uniquement les Jeune» 
gens qui avalent atteint l'âge de 
18 ans mais qui n'avaient pas en
core 23 ans A la date du 27 octobre 
1939. 

L'ambassade de Belgique à Parts 
signale à ses ressortissants qui ont 
l'intention de renoncer a la natio
nalité française et qui n'auraient 
pas encore pu se procurer le» docu
ments requis à cette fin. qu'ils doi
vent néanmoins se présenter avant 

produire ultérieurement les pièces 
qui leur feraient actuellement dé
faut. 

mêmes. 
On rappelle en effet, que dans 

son action contre lea batteries fin
landaises de Koivi&to. les pièces de 
bord ont fourni A plusieurs reprise*. 

affirme qu'il ne s'agira « ni de for
mules académiques ni de condoléan 
ces officielle. > 

Si l'hiver passe sans fraude 
offensive allemande.... 

En ce qui concerne l'état actuel 
de la guerre, lord Halifax constate 

s les femmcs-in-j^« de no^reti; -
, . i siicrent que si -._ , 

, î^?? n f iJ . e ^!q u e _! , ' A 1 1 « m »8ne ait déclanché une 

îerre russo-imiJinaaise. i—- •- — — 
Le frère de Litvtnov aurait par- lisation important, continua sans 

tagé le sort de l'ancien commis-;broncher d'accomplir son devoir, 
saire aux affaires étrangères, alors ! D i e n qu e j-abri fut sous le feu. 
qu'il y a peu de temps encore il U n e torm9 d-BCtivité nouvelle 
avait reçu la mission de négocier! . nresentée aux « Lottas » lors 
avec les Allemands à Cracovie a u : s est présentée aux « Louas » lors 

tement coupées de leur ravitaille
ment. Les Finlandais, qui les ont 
encerclés, attendent patiemment, 
pour intervenir avec le moins de 
pertes possibles, que la faim et le 

LE COMMUNIQUÉ 
FINLANDAIS 

Helsinki. 30. — Voici le commu
niqué finlandais donnant la situa
tion Jusqu'au 20 Janvier A midi : 

SUR TERRE. — Dans llsthme de 
Carélic, un petit détachement en-i ; -
nerai a attaqué hier, à quatre rr- » attriste » les Allemands 
! ï ï d ^ n n r A ^ e 1 ^ l n . i r J r « n . r . . " 1 Oopenh.gue. 20 - Le cerrespon 
i ^ 2 ? ^ ^ . ^ « i ! E ' . « i?nî-™!idant berlinois du « Berllngskc Ti- toutes sortes destinées aux éva 
a x i a l e sur T tïïrairf ouaVan?»!dmde» r * p p o r t e q u e l a R e v u * • u l p - eues. Elles doivent aussi savoir ré-
morta"*.nvlU^nle D Ï S J S p . r t ' n t e i m « n d e d« '* **"« N o r d k ' u ' ' o r 

situation est relativement calme en 

LA GUERRE 
SOUS-MARINE 

JUGULÉE 

Le blocus des Alliés 
est lourdement 

ressenti 
par le Reich 

Londres, 20. — Il n'y a aucun 
doute que le blocus allié se fait 
sentir efficacement contre l'Alle
magne dans plusieurs domaines, 
souligne le correspondant du 
«Times» à Rotterdam 

février ^ 

ARRÊT MOMENTANÉ 
DU TRAVAIL 

CHEZ CERTAINS 
MUNIT10NNAIRES 

BRITANNIQUES 
Londres. 20. — Le ministère des 

fournitures annonce qu'à la suite 
des explosions de jeudi le travail 
sera interrompu dans une section 
de la « Royal Ounpowder Factory » 
de Waltham Abbey, pendant plu
sieurs semaines. 

Les ouvriers Cont le travail est 
dans des travaux de reconstruction 
ou invitée à joindre d'autres manu
factures d'artillerie. • 

LE ROI ET U REINE 
A BUCKINGHAM 

Londres. 20. — Le roi et la reine 
ont quitté le palais de Buckingham 
aujourd'hui pour se rendre au chà-
Iteau de Windsor. 

PAS DE JUSTICE 
ET D'HUMANITÉ SANS 

L'ANÉANTISSEMENT 

mands ont complètement «ous-
estimé la puissance de la guerre! 
anti^sous-marme. I 

lia n'ont jamais pensé qua les 
convois seraient si bien protèges, 
que le» sous-marink pourraient être 
aussi facilement décelés par les 
airs et par les détecteurs de sous-
marins employés par l'Amirauté. 

LE TERRIBLE 
ACCIDENT 

DES MINES 
DEDOURGES 

(Suite de la première paae>) 

ènmmatriwlàTtorrdu con-1*Tdain"tenanT- croit-on - ils ont] M * i ^ ' ^ « « " S u ? ï f S S v î f t 

* ^ ? ^ £ J ? , ™ : \ > ï W é J ? ^ t ^ ^ ° ^ ^ 1 ^ À r U ^ ^ P a p p q r i t S ^ S S u î 
nouvelle, revint à Dourges Ve*S 
minuit et alla s'incliner devant tes 
dépouilles de ses ouvriers. 

On retire une nouvelle victime 
Les trois équipes de secours, a* 

relayant A tour de rôle, firent 
preuve d'une grande activité. Les 
éboulements provoqués par le coup 
de grisou sont très important» et 
rendirent leur tâche extrêmement 
difficile. 

Vers trois heures du matin, on 
apprenait qu'on venait de retrou
ver le corps d'une cinquième Tic-
tune. C'était M. Léon Dubreuoq, 
Agé de 50 ans. demeurant rue Gam
bette. En se sauvant, le malheureux 
avait été pris dans un eboulement 
et n'avait pu se dégager. Son cada
vre fut remonté au jour et placé A 
coté de ses camarades dans la Salle 
d'attente, transformée en chambre 
mortuaire. 

Une 6' corps est remonté 
Durant toute la matinée, tes 

heures passèrent sans résultat, 
lorsque, vers midi, on apprit que 
les dévoilés sauveteurs venaient de 

Les persécutions 
religieuses 

en Allemagne 
Berne, 20. — L'enseignement re

ligieux est de plus en plus relégué 
A l'arrière-clan en Allemagne. On 
consacre désormais A des études 
techniques le temps qui appartenait 
Jadis à l'instruction religieuse. On 
a en Suisse de multiples échos des 
persécutions des église» en Autriche. 
La Faculté de théologie de Gras « I T T —•—- z.—.— ^ :, . 
été suporimée. Les Jésuites du séml- * » f l e « H » *» ft™ Roa<F*V 
naire de Klagenfurt ont été chas- \ Hfatma^*S?. **„ " » " ' F*?*' 
ses. A Saint-Veith-sur-le-Glan. le l d r f l a Moselle, demeurant Cité ses. A Saint-Veith-sur-l^Glan. le *» »* HciBk, demeurant Ctta 
vaste hôpital des Frères de la Misé- C r o m b < * - , ^ £ a u \ ^ j ^ n e £ o m m e 

L I U U W . I . U » . » . . mcorde « é t é confisqué. «T^V l u l a u œ * - " * p r i * f"8. "2 
nCC niDirCAâlTC ArTllPI QL» eboulement en se «auvant, et U 
ULd UlnlUEJtr l la AL1ULL3 ÉniirATIfM* „ fïF r.UFORF portait une fracture du crâne. Il 

DU REICH r U C A T 0 ^ E Î R H S I ^mbr?°mortu e ak P l a C é ^ " 
Londres. 20. — M. Herbert MOT- I Après avoir été reconnus par 

rison parlant aujourd'hui à une Berne, 30. — La propagande de, leurs parents, tes corps de MM. 
lungne i* ^.«o»™..,. conférence organisée par la t Royal guerre parmi la jeunesse estudian-1 Delcloo. Tourcher. Oângloff. Fé-
Times» à Rotterdam. Arsenal Coopérative Society » a fine allemande s'organise système- ! nart. Oubreucq et Hecckman furent 
C'est surtout le manque de ma- Peckham, déclare que si cette guer-]tiquement. Selon la « Gazette de'mis en bière en attendant que «oit 

tières premières qui se manifeste Ire avait été délibérément fomentée|Francfort ». un office central s'en | fixée la date des funérailles. 
Dar des rivalités caplta- ~ — '— —-—-"— -•- •- «—-

sujet de l'échange des populations 
sllem«ndes et ukrainiennes vivant 
en Pologne 

de l'évacuation recen'e des popula
tions civiles. Ce sont elles qui fu-
rent chargées de -l'.'-cudre rapide-

1 '.t»;»..J> J . . • > . « m+mmA'tnmv», m e nt ce problème. T.eurs sections 

L attitude des pays Scandinaves!loc(llM o n t a u M i t o t , l u d l e c l i a q u e 
cas particulier afin de distribuer 
équitablement les rur-ventions de 

dehors des scions de harcèlement 
de pan et «1 r.utre 

Sur la frontière, de l'Est au Nord-
Est du lac Ladoga, l'ennemi 
.fL.i.71 Jr.li.,î£atf^7. f»":«""rrIAnr-.« A u l i e u d e reconnaître la com-
? S f f l 2 u C ^ r « r ^ J î î . r ^ î - ™ u n a u t e d'intérêts qui apparaît 
r i S Ï Ï ^ T T . r ^ . n ^ ^ n i . . , î^ i idans la sone de la Baltique, ils 
K ï ï î i T J £Li*?tm-î «n ! é ^î considèrent que la frontière des 
m mmm SaifcHmie» ont ete re- d N o r 3 . ^to au Sud du 
poussés. Dans le nordl de la Fin-1?£,,„„,„rk mn„lM:bm «,,„. rtvue 
lande et en Laponie. rien de nou-

dende » rapporte que la nevue «a»:- eues. Elles doivent aussi savoir re-
Si"n

n .d eH^ e i -nnSî : i t i iN^< ) UN^i" conforter moralement les popula-gsne de 1 Union des Pays Nordi- . T — — - -- . ..r 
que», c'est-à-dire des pay» scandi-:"011^ L e s . < P«ites-LotMs » dit^n. 
naves et de l'Allemagne, est déçue!réussissent particulièrement dans 
de l'attitude des pays du Nord à ce rôle 
l'égard du Reich ' 

lul a été donné « pour avancer no 
tre production, pour transporter en 
France notr* force expéditionnaire 
sans cesse accrue H par-dessus tout, 
pour coordonner notre effort de 
guerre avec celui de la France » 

La collaboration 
franco-anglaise, 

base de la paix future 
Et parlant de la collaboration 

économique entre les deux pays, il 
ajoute : 

«r Nous espérons que ce nouveau 
système de coopération pourra, par 
la suite, élargir encore sa base et 

Toutes les autres femmes 
utilisables sont 

également mobilisées 
Les femmes utilisables ne faisan*, 

furent 

de diverses manières. Plusieurs 
usines surtout de textiles ont fermé 
pour cette raison. 

L'Allemagne essaie d'importer du 
coton américain par la Russie et 
elle fait des commandes par l'entre
mise de l'organisme commercial des 
Soviets, mais- les difficultés de 
transport sont telles que l'arrivée 
de quantités considérables de coton 
est peu probable. 

Le cuir est extrêmement rare 
aussi. Tous les stocks ont été réqui
sitionnés pour l'armée et les civils 
ae demandent comment remplacer 
leurs souliers usés. On voit porter 
des brodequins spéciaux en bois. 

D'autre part, le Reich commence 
à manquer sérieusement d'acide 

et inspirée par des rivalités capita
listes, il y aurait fait opposition de 
toute son énergie. 

Mais la guerre était au contraire 
une guerre d'idéalogie et devait 
fournir une solution à ces problè
me* idéalogiques. M. Mornson a 
ensuite affirmé qu'Hitler et ses as-

'sociés. «'ils restaient au pouvoir 
avec l'appui d'une importante force 
militaire continueraient non seule
ment à priver le peuple allemand 
ie toutes ses libertés, mats s'achar
neraient de plus en plus à détruire 
les libertés de l'Europe dt du monde. 

TJ a ajouté : « Nous devons obte
nir la victoire, car 11 ne peut y avoir 
de justice et d'humanité dans les 
"dations européennes t«nt que les 
iirlgeants actuels de l'Allemagne 

charge. Dans les écoles, les insti
tuteurs doivent adapter leur ensei
gnement a l'état de guerre. 

LE SUCRE RATIONNÉ 
EN ITALIE 

Rome, 20. — Le sucre sera ration
né en Italie à partir du 1er février 
La ration individuelle a été fixée 
i 500 grammes par mois. Cette 
quantité ne sera délivrée que sur 

fixée la date des funérailles. 
Dans les entrailles de la fosse 

n" 4, les courageux sauveteurs 
poursuivent activement le déblaie
ment de la veine sinistrée pour 
retrouver les mineurs manquante : 
Stanislas Tureck, 29 ans, et Jean 
Woejiekowski, 45 ans. 

Péninsule. 

la suite, élargir encore sa nue ci » ........ 
conduire à une telle association, à sulfurique en l'absence d impor-!-iirlgeants actuels ae •_•!"'•••••••• 
la feis étroite et libre entre les na-| tarions de pyrites, de sulfate de brutes et escrocs, n auront pas été 

n-» pt-. rfo 7inc i inéantls ». * tions de l'Europe dans le domaine I cuivre et de zinc 
économique et financier, qu'elle 
puisse peut-être constituer la meil
leure promesse de paisible recons
truction. 

Après avoir rendu hommage t 
l'armée française. » qui est comme 
toujours le bastion de la civilisa
tion occidentale », lord Halifax a 

• ' - • . • * - . — --• »— •— : — -r- — i • L* sort de la Finlande attriatelpaa partie des « Lotta» * lurent,!;,-r,, ~r~.---
M * J r t £ S i ' % J l 2 t S , ^ l " * L » » * ^ 3 * ^ L » l Œ mobilisée, avec rapidité P r f £ é

 s e u l e ntJOB flUi n o u s m v t . 
t 1 Angleterre!et mystère. Par exemple telle doc- lChe de sigm *- " * salla. le» troupes finlandaises ont 

détruit fc Markajaervi, deux chars 

i »Sn«te?^' ~ d importantj j , ^ ^ ^ „ , 

DANS L«S AIRS - Au cours de ! ÏSe'^ul*«ortira 
la Journée d'hier, rennemi^s'est livré i*n e q u l • o r u r * 

meMd'àmel™%u^T4M'AqnVterrreéf , Iem?r t «L0"»»*" ",v e c . ™ P l m l e ! ' « * * "">• ™*°" <îul ™u* «»I»-
Sui tix îeer^maâbïe Ht £ truerre'1 my«-ère- p « r *«mple telle doe- c n e d e B l g n w >a p^{x aemam, est 
ru.lso^mlandaise B u e r r t toresse s'est vue soudain chargée q te le gouvernement allemand ne 

'"•» »• mnnirirunu du remolaeer s'est pas encore montré disposé à 

Un autre signe certain de l'effi
cacité du blocus, estime le corres
pondant. e»t la pression allemande 
sur la Roumanie pour obtenir du 
pétrole. 

inéantls ». 

LE MINISTRE ANGLAIS 
DES FOURNITURES 

„ . EST GRIPPÉ 

M
rilCDVC i i i v i l cl Londres. 20. — M. Leslie Burgln. 
UUCMtlb fMV Le'ministre des Fournitures, est obligé 

" • " " • • " " " " ^ : , j e garder le lit, étant sérieusement 

PERTE D'UN VAPEUR GREC!grippé 

VERS L'ILE D'OLÉRON ! Les blessés de l'explosion 
20. — Le va-| d'hier en Angleterre 

àjûn certain nombre de bom 
a«te i« fpe% a'fdifportancV d 
sntwsv »K suMUen de lj^Fmninde 

: de la m 

t P 
ÉDOlSJt 

tences féminines ont été mises au 
service de la Patrje, 

Le Ministère, du Ravitaillement 
réuni différentes associations qui 

guerre. . .. 

ï s S S S î ^ T i ^ R l D Î V(ffiAlRÈfsUÉDOI 
et à Kajani Au cour» t-. la soirée,' — — A * f c - — " » — 
l'aviation ennemie a continué ses 
attaque» Elle a bombardé la région 
de nangot Laapeenranta et Ky-
mene. Dan» 1« sone des opér»tions. 
lennemi a effectué plusieurs bom-i at~-vKnim tn T^ - H I - «„ , , „ ^_ 
lentement,. Dsprès les renseigne- do^.nnorîce •' " ' 8U*"|femmes instruites de la campagne, 
ments panenus jusqu a présent, il D e u x a v l 0 n s d e volontaires sué-IParticulièrçment nombreuses en 
•V^!l!.^IV,«2U^i,n.nS^<I2?,mnrtieï^rt•dolS sur le front nord de la Pin- Finlande, ou l'on voit parfois des 
à u" cVrtain r ^ b î e d'srtta^de l a n t i e ' s o n t e n t r é 6 c n c o ' l i s i ' o n d^-1 paysannes bachelières, ont été ** 
U n n a t l M ^ / e T a ^ m b ^ à ^ a v e c ! " " à prendre chacune à leur 

s colonnes ennemies de. f « %£&£à^elomar? es Ugânêslfhar8%10 °" ».'amlllea de mobi-
- >̂_ • ^„i„ . i„ „„rt»l Usés, afin de diriger avec intelli-

SE TÉLESCOPENT 
DERRIÈRE LES LIGNES 

SOVIÉTIQUES i 
_ . ._,_ , M » . _ j , . a J. Ilière pour le temps de guerre. Les 
Stockholm. 20. - LA radio 8 u é - l f . m m £ i r l„r„,it« de la r.»mna<rne. 

yeux -«.ue le papier sur ;s^i=* i* 

^ro^WIlTta^^Ta^ef* ^ser ïSdl-« réuni aiireremee associanuiis iiu> uu,u —.. . -» . - , - , 
ont l'habitude de traiter les ques-jteurs que le front Intérieur est à 
tions sociales et ménagères et a 1 » manière aussi important que 
décidé, d'accord avec elles, de créera a u t ' v * * f r o n t - d? f u K r J Î . Î « « S 
une organisation féminine particu-

des lies Shetlands à la Suisse, et il 
faut tenir chaque mètre de ce front 
avec 'a même résolution. 

« Notre cause, conclut lord Hali
fax, ne gagnera la victoire que si 
ceux y croient passionnément sont 
prêts à s'y donner passionnément. » 

LA GUERRE AÉRIENNE 

LES OPÉRATIONS 
renseignements déjà contrôles, abat 
tus sept avions ennemis et. en outre 
on croit «voir abattu trois avions 
ennemis, mais c fait n'a pas encorei 
reçu de confir.n.tior. | $ l j r fe fr^ f r a n ç a i t 

L'aide nécessaire à la Finlande I r^ troupe» française» subusent 
Londres 20 - Le nouveau succès, actuellement sur le front de Lor-

tt* l'Armé» finlandaise qui a obligé ra.ne et d'Alsace, des conditions de 
!«3 Russes à reculer aprè» leur | vie presque semblables S celles des 
tentative d'offensive vers le Golfe troupes finlandaises. 
de Bothnie est considérée, par le; H fait, en effet, un froid extrê-
« Daily Télégraph» comme un mement rigoureux et l'on pouvait 
grave événement pour les Russes n o t < , r mer. dans le massif des 

Le journal rend un vibrant hom- ! Petite» Vosge». ou l'altitude moyen-
msge à la vaillanep finlandaise e t n o ne dépasse pourtant pas 500 
souligne qu'en Finlande, on ne mètres, une température de moins 
croit pas maintenant impossible 2 i , degrés centigrades. 
de résister avec succès pendant tout Les rigueurs de l'hiver n'inter-
llliver. Il souligne, d'autre part., rompent cependant pas les opéra-
que les volontaires Scandinaves! t l 0 n s habituelles de patrouilles et 
jouent déjà un rôle important dans1**, reconnaissances tant terrestres 
cette guerre, que des fournitures I qu aérienne», 
importantes arrivent 'ournellemen*1 Dans la i 

conseils domestiques, d'apporter 
une aide efficace aux divers tra
vaux en souffrance en recrutant 
par exemple de la main-d'œuvre 
bénévole, de diriger les formalités 
administratives qu'tmposent les cir
constances, de veiller A l'hygiène à 
la santé de tous, et ce sont là. de 
leur part, occupations purement 
bénévoles. 

La femme finlandaise 
a sa part de la résistance 

victorieuse actuelle 
Bien que les femmes finlandaises 

aient accès à tous les métiers, que 
leurs fonctions actuelles soient si 
étendues et que peu avant la guerre 
il fut question d'un service mili
taire féminin obligatoire, n'oublions 
pas qu'elles restent « très fem 

DES AVIONS ANGLAIS 
AURAIENT SURVOLÉ 

U HOLLANDE 
La Haye, 30. — L'Algemeen Neder-

landsch Persbureau communique : 
Des avions étrangers ont survolé, 
hier soir, la partie Nord-Est des 
Pavs-Bas. 

Des indications montrant que ces 
avions étaient anglais, le Gouverne
ment a demandé, une fois de plus, 
à Londres, des éclaircissements. 

VOLS BRITANNIQUES 
DE RECONNAISSANCE 
SUR LE NORD-OUEST 

DE L'ALLEMAGNE 
Londres, 20 — Le ministère de 

l'Air annonce qu'au cours de la nuit 
de jeudi et de nouveau au cours 
de la nuit dernière, la Royal Air 
Force a fait plusieurs vols de recon
naissance au-dessus du Nord-Ouest 
de l'Allemagne 

_ chargé de 
„,....„. rocher de l'Ile 

Li-îS* coque.», été déchirée 
pu être l'spMrs.ué jesqu'-

lAk m j d . 

Des signaux de détresse 
ont été captés 

Oslo 20. — 1* station de T S F 
de Aalesund a capté des signaux 
de détresse venant du navire esto
nien « Nantie ». de 2 060 tonnes, 
dont la position est 62«43' latitude-
Nord, 043" longitude-Est. L'équi
page a pris place A bord des canots 
de sauvetage. 

Un homme à la mer 
Londres. 20. — Un des passagers 

d'un vapeur français faisant la na
vette entre la France et l'Angie-

L'ACCORD COMMERCIAL 
GERMANO-HONGROIS 

Village en deuil 
De mémoire de vieux mineur, 

jamais la fosse n» 4 de Dourges 
quantité ne sera aeuvree que suri n'avait connu pareil accident. Aussi 
présentation de la carte d'alimen- 1 émotion était-elle profonde dans 
tation récemment instituée dans la i la commune de Noyelles-Godault. 
—-«—-«- i A l'Hôtel de Ville, le drapeau a été 

mis en berne. 
Parmi les victimes, figure M. 

Laurent Ftnart, Conseiller muni
cipal, dont te fils, sous-officier aux 

.Armées, était en permission et 
Budapest. 20. - A propos des né-'<*"»»' rejoindre son corps. C'est 

gociations hungsro-allemandes qui : en venant dire au revoir à son père 
ont pris fin le 17 Janvier et A laiq"» apprit la terrible nouvelle. 
suite desquelles un accord a été con- I*a familles des pauvres victimes 
olu. on communique officiellement : ' o n t *té prévenues du malheur par 
t Au cours des négociations hungaro 1' service des Mines. On Juge des 
allemandes portant sur les échan- scènes pénibles qui se déroulèrent. 
ges de marchandises, les deux delé-! Signalons qu'une délégation du 
gâtions ont réussi à trouver une so-i Syndicat des Mineurs du Pas-de-
r...,— . ^ . - - . . - - ^ , __ . . , 'Calais, composée de MM. Julien 

Prlem. Henri Dargesse, Kléber 
Lcmaire et Jean-Baptiite Laloux 
s j rendit, hier, devant la fosse 
n' 4 des Mines de Dourges, pour 
saluer les corps des victimes. 

Une déléga'.,on de la Fédération 

ïution s'étendsnt aussi su décompt. 
monétaire et qui a éliminé la suppo
sition allemande selon laquelle l'évo
lution de la valeur du pengoe exer
cerait une influence défavorable sur 
les échanges hungaro-allemands. 

o» aun-l * L * nouvelle convention conti-
Londres, 20. — L« « press " « ^ nue à assurer le développement des des Syndicats Chrétiens, composée 

•*• A€M.-*ouis*-#eZ«lj/, Awepfr-fie»-
. g « m m iT • , f • n , T - t _ . -113 

s'est pas élevé à'plus de '""K^^jreommerce extérieur hongrois » 
et que parmi ceux-ci trois seulement 
ont été gardes A l'hôpital. | | | n M , , 

L'ARRIVÉE DES AVIONS 
AU CANADA 

du Co77»é 
Iméaie geete.---* • • 

Ottawa, 20. — Presque chaque 
jour des appareils destinés à l'avia
tion canadienne traversent la fron
tière qui sépare les Etats-Unis du 
Grand Dominion britannique. Ré
cemment les Américains ont livré 
un bombardier « Dugtas Diged » du 
type Mammouth, véritable forte
resse volante, d'aspect impression
nant. 

Ce bombardier a grand succès verte entre la rrance et I A H J » . ^C uuu,^, u , . , „ 
terre, et qui est arrivé aujourd'hui > auprès des pilotes canadiens ainsi 

. -A.- j.„;n„,,,.<, „,,«, i , hnmhardier « Bris-

importantes arrivent 'ourneHement! D . D a n * l a région au Nord de la!Pas i |ucu« .«,«.,.v - v~, 
en Finlande de Suède et de Nor- i ""*?• u n e patrouille française par-jme6 » maigre tout, et la preuve 
vege. et que la France et l'Angle-! tiçuiièrement mordante «est avan-ien e s l q u e l e p r e m i e r p», i a l t d a n 5 
terre se sont engagées a « ^ « r I £*•_?»•«« S " - ^ 1 l r" é nro

U
n

 d
m i ^ | l e sens de ce service miUtatre fémi-

rapidement des munitions de tous J?0™"1 Allemand, s» loin mêmes fondation d'un pour» 
senrea dans lec limites comDatibl^s \1U e l l e * e « quelques diffîcultésimn a ete la fondation d un epurs 
a ^ c ^ ï r ^ r o ^ r e sécurttï^D'aùtret'P°"r regagner les lignes françaises d'économie domestique, qu'on >ou-
pays font parvenir à la'Finlande:'" * d u s'ouvrir un chemin en:drait plus tard rendre générât et 
une aide financière et humanitaire combattant contre de torts déts- obligatoire pour toutes le» Jeune». I A n f l r _ , u _ , _ „ . . „ _ „ . w„ 

A cet égard, le «Daily Têlegrsph»; déments allemands. , v i a t t o n , , "Usa. Car. ne l'oublions pas d a v a n - ! ^ S e n ? ' d a n » T u r ï premières 
regrette vivement que les perspec- D»"^ » • » ^ ' " ^ « I M » v ' s J on-* tage. la liberté qu'elles ont acquise : éditions une énorme photographie 
l ^ m i u n U ^ r i r V n W e ' p o T . ; ^ Brftaffiquea l ^ f f i t h i e r ' T e 1 ^ " u " d " » ^ politiques et »o-jde la bas? allemande de 1'le de 
lAch^tîeU,m,tàéTietl de^guerre^ie. '^ues randonnées auxiessus de .«aux. h . I ^ été pour eUeA le !s.yl^ prise par les avions d. 
soient, a son avia. constderab'ement ] Allemagne du Nord en livrant signal d abus mats dune meilleure 

LES PHOTOGRAPHIES 
PRISES PAR LA RJs.F 

SUR LES BASES ALLEMANDES 
Londres. 20. — Les journaux du 

éloignés et que les Etats-Unis se 
combat aux chasseurs allemand-

bornent a une aide humanitaire et J^** appareils de reconnaissance 
financière privée après toute l'élo-, Photographique et d observation 
quence avec lsou-tle d'émlnentslf'rn>«n,qu«s ont été aussi particu-
Amértcatn» ont plaidé la cause de "élément entreprenants, tant tm-
U Finlande et de la Liberté médtatement au-dessus du front 

-onception de leur» devoir», 
Aussi bien au Parlement que 

dans la vie courante, dans la paix 
comme pendant la guerre, la femme 

. média'tement""au^dessu» du front f i n l » n d * U e a toujours su se faire 
qu'au-dessus des régions du Nord Iremarquer par son opiniAtreté. «on 

1 ~- . l ; t» . f;na.n;u. U ^ k i n i » ! P t de l'Est de la France esprit de suite. 
Localités finnoises bombardées ( > s d i v e r s o s m i s s i o n s de recon- Le» preuves de son courage t- de 

Helsinki. 10. — Au cour» de I.» naissance ont. naturellement pro-json esprit de sacrifice sont si nom-
journee d'hier, un certain nombre voqué l'inverventton des appereils]oreux depuis le début des hosttll-.és 
44 localités » 1 intérieur du pays.ds ehasse fr«nç«U qui se sont - . . , v , o-ut attribuer aux Flnlan-
ont eu 1* vtolte de» aviateurs sovle-; heurtes «ux chssseurs a l l e m a n d s ^ ' , . ' , ^ L „ . ^ H. l . SSul 
tiques. Ces deniers se sont atta-'charges de la protection des appa-|dal»M u n , e b e l 1 ' P*" ,?* ™ rt,U" 
que», comme d'habitude. « des lieux, reils de reconnaissance ensigés. Au 'ance victorieuse tctueiie. 
oii réaident de» populations paie!- coure d Une de >ea rencontres un1 * . R. 
b'.es. « Measèrschmldt 109 » a été abattu' • ' • 

Non contents d'avoir bombarde dans les lignes françaises 
Hangoe et Ekenaea plusieurs foi.- — -
depuis le début de la semaine 11» 

D . . ,i MESURES PRISES 

onrrecomrSmer 3 ST^nZlt •" *"* " " . . " . • " " M E N FAVEUR DES FAMILLES 
ge«l ^usesmnen^mTas^onnrraa f r M »>«' ™ »PP««» allemand NOMBREUSES EN 1TAU£ 

Os se sont sttsqués également I écrase au sol o~»^ M «S, H.K^, . H„ *„A 
à la petite ville de Lohjo. au Sud- . . ^ " I " * " • • w T , f t l d e h 0 " d u • " • , 

rnuti J» la ranitale Au Nord il» A u x Armées — On sait que leeiget. le Conseil des Ministres a exa-
onTumbardé Hvvlnee " I avion» anglais coopèrent A la dé- miné diverses questions d ordre ui-

A r^hio oueloues mai»ons ont i f e n s* d u *>' français térieur II a en particulier pris un 
t Lohjo. quelques maisons ont j p o u r ^ p r e m i ^ r e , o l s c r o v o n 4 . décret concernant l'amélioration du 

j „ I or,,* lira chefs de familles nom 
et* détruite» 

Une alerte à Helsinki 
Helsiruri. 30. - L'alerte 

I combat dans le ciel de nos Allies 
Helsinki 30 — li'aierie • été] Ces Jours derniers une patrouille 

donnée ee' matin dans la capitale aérienne française croisait entre 
f,niand«lse S II h 15 et s'est ter- Calais et la frontière belge à haute 
min*. A l i n M • on n'a PAS de altitude Un avion allemand qui 
détS*- * ' " ' . ' avait A peine survolé e sol français, 

fut détecté se rendant ver» lt cote 

U maison d'un tiet-COnSTll anglaise Un des avion» françaU 
-e^aWH « " • ™ % ™ " le Prit en chasse L'Allemand tou-

boeabarder a A t ( che par une salve fit demi-tour 
«a i * r*/iin sué- Jotn au-dessus de la Manche et fut 
*•• — frSSSLAti salué au pasaage par les projectiles 
» • » • »• J"***» a ï (ju pejte de la patrouille françatee 

Pour la première lois croyon»- "=Vci,~r'"h.,« A, familles nom nou» »u cour» d» cette guerre des sert de» chefs de familles nom 

bri 

dans l'administration de l'Etat _ 
ront lors des concours, réservées 
aux chefs da familles nombreuses 

Les entreprises privées occupent 
plus de 10 personnes devront em-
Dloyer des chefs de familles nom
breuses dans la proportion de S "' 
de leur personnel. 

En outre, la qualité de chet de 
famille constituera un titre a 
l'avancement. 

i annonce 
vtee-oOBeul de - , - , - . , . . 
Ako a étt bombardée au coure d'un 
raid aorWUque. t * ffcmlBe da vice-
ooraml et «on personnel se trou-
vaient ter» du bombardement, dans 
te» «»**» blindée» de l'Immeuble et 
iiim—i n a été bteasé. 

Un chalutier français faillit être 
écrasé au passât* P»r te rase-motte 
Se Tappereil aîlemend et de sor 
poursuivent français 

Dès l'arrivée à la c * V , r ^ * ] J 5 
lavion «Uamaail «'acrasA au sol 

100.000 VOLONTAIRES 
Bien que le service obligatoire 

ait amen • sous les armes des cen
taines de milliers de jeûner Anglais. 
le vieil esprit du service volontaire 
n'est pas mort. Depuis le S sep-

R.A.F. Tous les détail* de l'aéro
drome sont visibles. On voit la ligne 
de chemin de fer spéciale qui -
aboutit, la gare, les hangars. 1 
automobiles et 1 on peut même dis
tinguer les taches d huile laissées 
sur le sol par les avions au repos. 

Une photographie présentant éga
lement un intérêt considérable, bien 
que prise d'une beaucoup plus 
grande hauteur que celles de Y le 
de Sylt et de Hanovre, est «elle de 
la base navale de Wilhelmshaaven. 
dont on a une vue complète. Ce 
document révèle que les Allemands 
sont en train d'aménager une nou
velle entrée du port, de construire 
de nouvelles écluses et un nouveau 
bassin e carénage Us assèchent 
également une grande sone virtuel
lement recouverte par la mer 

L'activité décélée à Harburr, 
Enfin, une autre photographie 

représente le port de Haiburg dans 
la province de Hanovre. Celle-ci 
donne nettement l'impression d'acti
vité qui règne dans ce centre mari
time. On distingue les réservoirs 
d'essence, les péniches toutes char
gées prêtes à partir et même les 
tranchées-abris construites le long 
des docks. 

Les avions de ta R.A.F. ont éga
lement survolé ' des villes indus
trielles et. parmi les photographies 

jqu ils a ont prises, celles d Osna-
bruck. dans la province de Hanovre 
et de Munster, en Westphalie sont 
particulièrement remarquables. 

dans un port britannique de là côte 
Sud-Est. est tombé à la mer peu 
.après que le bateau eut quitté la 
[France. Un canot fut mis A la mer. 
mais on ne retrot .va pas l'homme 
en question, un réfugié Juif alle
mand. Le bateau eut de ce fait un 
retard d'environ une demi-heure. 

Le « Danemark » aurait bien 
été torpillé 

Copenhague. 20. — A propos de 
la perte du plus grand vapeur da
nois, le « Danemark », récemment 
coulé comme nous l'avions annon-, 
ce, près des côtes d'Ecosse, alors 
qu'il revenait d'Amérique du Sud. 
le « National Tidende » rapporte 
que l'équipage du « Danemark » 
est d'avis que le navire a été tor
pillé par un sous-marin allemand. 

Un canot da « Windhoek » 
avait quitté le navire 

De Palmas on annonce qu'un ca
not de sauvetage appartenant aujpigg 
paquebot allemand « Windhoek » 
qui s'est échappé du port de Lobito 
(Afrique occidentale portugaise) 
en novembre, est arrivé à Las Pal
mas. le 18 janvier. U avait à bord 
cinq des officiers du « Windhoek » 
et était commandé par un officier 
nommé Albrecht. 

On déclare que ce canot a quitté 
Lobito le S novembre et qu'il a fait 
escale le 18 novembre a l'Ile de 
Annobon. 

Au large de Rio de Oro. en de
hors dee eaux territoriales, il a 
obtenu de l'eau et des vivres d'un 
canot de pêche espagnol. Le canot 
a un moteur à essence mais il a 
vogué aussi à la voile. 

Tous ses instruments de naviga
tion étaient complets et ses papiers 
de bord en règle, mais il n'avait 
pas de papiers de sortie de Lobito 
ou Annobon. 

On Ignore la raison exacte pour 
n quel le ce canot a quitté le « Win

dhoek ». 
Le correspondant du « Daily 

M»ll » S Las Palmas, qui annonce 
aussi l'arrivée du canot du < Win-
dkoek » .déclare qu'on soupçonne 
que son équipage a quitté le paque
bot à la suite d'une mutinerie. De
puis l'arrivée du < Windhoek » A 
Santos au Brésil, en décembre 
dernier, déguisé en navire Japo
nais, les seules informations d'ail
leurs non confirmées parvenues à 
son sujet la semaine dernière. 
affirmaient qu'il avait quitté San
tos, avait essavé de forcer le blocus 
et après avoir été arrêté par un 
navire de guerre anglais avait eu 
un engagement avec ce navire 

COLIS AUX SOLDATS DU FRONT 
Réclamer à nos Dépositaire» et Vendeur! le» parttiipanoni de Billet» 
de 1» LOTERIE NATIONALE vendues au bénéfice du COLIS AUX 
SOLDATS OU FRONT. 

Le dixième de aiiwt H fr. 
Le carnet de 11 dixlèaies de numéros 

différent» 111 Ir, 
Pour le» envols par poste, joindre un mandat S la éVxnmande 

et ajouter 2 fr. 50 
Aucun envoi contre remboursement 

d'ailleurs que le bombardier « Bris
tol Bolingbrosk ». 

UNION SPIRITUELLE 
CROISSANTE ENTRE 

FRANCE ET ANGLETERRE 
Londres. 20. — Le plus grand es 

poi rde l'humanité est l'union spi
rituelle croissante entre les peuples 
français et britanniques, écrit ce 
matin le « Daily Mirror », dans son 
éditorial, mais, hélas, 11 a fallu une 
autre guerre pour qu'on se rende 
compte que la véritable civilisation 
n'existe que de ce côté-ci du Rhin. 
U n'est pas exagérer de dire que le 
bonheur de l'humanité depuis le 
début du 20" siècle a été détruit par 
le» AllemAndr. Peu importe de sa
voir s'ils lèchent les bottes d'un 
kaiser ou d'un Hitler ' : le résultat 
est le même. Les générations sont 
martyrisées par l'arrogance germa
nique, par la soif de pouvoir des 
Allemands et leur envie de s'empa
rer r'es possessions des autres peu-

Vaste entreprise 
d'espionnage 

découverte en Suède 
U s'agit d'une organisation 

communiste qui aurait 
des ramifications 

dans tous les pays 

tembre. plus de 100.00.1 volontaires 
se sont entra ges. 

Dn recensement fait durant l'été 
de 1939 évaluait la puissance mili
taire • "héorlqUe » de la Orande-
BretHKne à 6.000.*<00 d'hemmes 
mais en pratique ce chiffre pour
rait être dépassé. ^ ^ ^ ^ ^ 

E C H O S 
et CARNET 

ENTRETIENS 
roumano-yougoslaves 

MM. Gafenco et Markovitch 

ont conféré pendant 2 heures 
Londres. 20. — Une dépêche de 

Bucarest annonce que M. Gafenco, 
ministre roumain des Affaires étran
gères et M. Markovitch, ministre 

Stockholm, 20. — Le » Social jdes Affaires étrangères de Yougo-
Démokraten » se dit en mesureislavie. se sont rencontrés à Vrchats. 
d'affirmer que la police a découvert | L * conversation a duré deux heu-
une organisation communiste se res. Dans les milieux officiels rou-
Uvrant A l'espionnage. Cette orga- mains, on déclare que les deux ml-
nisation de la plus haute impor- nistres ont échangé des vues sur 
tance, aurait de très vastes rami-jles problèmes qui seront discutés 
ficatlons dans le pays tout entier, hors de la prochaine réunion à Bel-

Des sections se trouveraient dans grade de l'Entente balkanique, dont 
toutes les régions où les mouve- M. Gafenco est actuellement prè-
ments de troupes peuvent présenter Isldent. 
de l'intérêt et des cellules fonction-1 m 
neraient dans la plupart des en-' 
treprises travaillant pour la Dé
fense nationale. 

Des arrestations ont déjà été 
opérées. 

Les Bolcheviques suédois dispo-

COURTS CIRCUITS 
ACCIDENTELS A LONDRES 
Londres, 20 - Dans Jf ^ ' f / l a i e n t a'un~pos7e~éme"ttèur de radio 

londonien d'Eléphant and Castlc:,, ] a n d e s t i n a u m o y e n d u q u e l i l s 
plusieurs courts circuits ont cause j t r a n s m e t t a ] e n t d ç s i n f 0 r m a t i O ns 
des retards dans le traficjies tram-1 r e l a t i v e s a l a préparation militaire 
iways. La cause de ces' J»"" 8 « £ ; e t économique de la Suède. 
cuits parait être accidentelle mais „ , 
Scotland Yard n'en procèdei pas, . D . D C C n r : DAIt?CTINt7 
moins à une enquête, car la posst-jLES ARABES DE PALfeSTlNt 
bilité d'un sabotage n'a pas etéi , - _ » „ I , rnlIu.MM, 
complètement écartée. contre la collusion 

germano-russe 
CM CFRAIT ÇIIR I FS TRACES Jérusalem. 20 — L'attachement UN àLKAl 1 SUR LC3 1 M » « è ta rause d e s A U i e s s affirme c h a -

DE L'AUTEUR DU CRIME que Jour plus fort ches tes Arabes 
r»r> i i i u r u n r UEHBIH1DTIN <lui percent & Jour l'hypocrisie des 
Ut, L AVfcnUfc ntJWvl WIAIVI in aj-çuments odieux employés par la 

Paris. 20 — La police Judiciaire propagande allemande, 
a identifié un des auteurs de l'as- « La collusion germano - russe. 
sassinat de l'Avenu* Henri Martin écrit dans son edi onal le « Fa
de M Paul Henri Leiser. lequel lastin ». a rèVélé l'ignominie des 
occupait un appartement à l'Hôtel deux dictatures u i t. -..ovmèreiu 
Bristol, rue St-konoré. i. Paris leur haine mutuelle en un vaste 

Dana cet hôtel on * découvert, complot diriee essentiellement con-
au cours d'une perquisition, un car- tre les peuples faibles de l'Europe 
net portant des instructions de ; et de l'Orient » Et le lournal arabe 
rendes-vous, lesquelles avaient trait. de conclure : 
à un rendes-vous pris le 12 Janvier « Les pays d Orient ont l'avantage 
dernier Jour de l'assassinat, avec de résiste' efficacement aux forces 
un nommé Michel Celui-ci fut iden- du mal grâce A leur situation géo-

,©IïïlS<8Illl8 

pff&tLiqiws 
LES LÈVRES 

Pour les conserver en bon état, 
évitez les dentifrices trop astrin
gents, les vinaigres. 

Le meilleur moyen d'avoir de 
belles lèvres est de les frotter cha
que matin avec une tranche de 
citron et, surtout, de ne jamais las 
mordiller. 

En hiver, si elles ont une ten
dance à se gercer et à se fendre, 
protégez-les du froid par une épais
se couche de pommade et. de 
temps en temps dans la Journée 
ranimez la circulation an les tapo
tant avec le bout des doigts. 

A R O M Ë T Â T R E I I F 
XWAv> «a» «f«o At* oaAjegjgjV 

CALENDRItR. - Dimanche 11 lan. 
»i»r U»0 l Soleil : Lever 7 h 37 ; 
ctjuthaf. Il li n : Lune . Î ever. 
1S h » : courtier s n M 

Aujourd nul : Salnt«-A«n«» — L>«-
imain : Saint-Vincent. 

titlé. ï i sVgir'de Nticheï 'Renaud, 
courtier en bijoux, titulaire de 6 
condamnations et demeurant 12. 
rue Baujon. Paris 

C'est Renaud qui va a l'hôtel 
chercher Paul Leiser et son père et 
se rendit en auto Avenue «.-Mar
tin Denuis l'assassinat 11 se r -ta.t 
recherché et prenait toutes sortes 
de précautions pour éviter la po
lice. Il avait «cheté au comptant 
une auto de 20.000 francs. 

LA voiture, dont le numéro avait 
été •011)'™!''"m* •"" '• 
aperçue A deux reprises par ces 
derniers qui la sifflèrent plusieurs 
fols mais chaque fois son chauffeur 
réussit A disparaître. Ce matin, une 

o.uire dont te UUD . . . 
"face a é'? r-* 

Ans le quartier de te Santé. Or-
'ippose otic c'est celle de Michel 

. tenaud Celui-ci ne saurait tarder 
U e' arrêté. 

srraohique qui leur permet de com
battre côte A cote avec les démo
craties. 

DU SUCRE POUR TROIS ANS 
La récolte de betterave en Gran

de-Bretagne a eu lieu cette année 
dans des conditions exceptionnel
lement favorables. L'arrachage des 
pommes de *rrre ayant été terminé 
plus tôt que de coutume, les tra
vailleurs agricoles purent srracher 
les betteraves avant que la pluie 
n'ait délavé les racines, dont la 
partie la plus riche en sucre se 
trouve à la surface. 

La culture de la betterave occupe 
actuellement plus de 120.000 hec
tares et le raffinage est effectué 
dans 17 usines totalisant 10.000 em
ployés Cette culture sera encore 
accrue l'été prochain. D'ores et déjà 

asio 

LOTTE EN DAUBE 
Après avoir bien nettoyé le pois

son, mettez-le dans un faltout de 
fonte avec un gros morceau de 
beurre, salez, poivrez, ajoutes des 
oignons et des carottes en ron
delles, un bouquet garni. Quand le 
poisson est doré légèrement des 
deux côtés, mettez quelques cham
pignons lavés et escalope» et «ou
vres le faltout. Laissez mijoter pen
dant quarante minutes, exprimez 
sur le poisson le Jus d'un citron 
et serves dan* un platf d'entrée 
avec un morceau de beurre frai» 
sur le poisson. 

, . Grande-Bretagne possède une 
réser.e de sucre suffisante pour 
faire face A la consommation de 
trois saisons. 


